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À mes enfants et petits-enfants :
« Ne cessez jamais d’apprendre

et ouvrez-vous aux autres. »





Avant de plonger dans mon histoire, je voudrais 
prendre un moment pour définir ce que signifie pour moi 
« la mémoire des mains ».

La mémoire, c’est la capacité qu’à notre cerveau à 
stocker des informations, des expériences, des émotions 
et ensuite à se les rappeler.

C’est un processus complexe permettant de nous sou-
venir de notre passé, de comprendre notre présent et de 
planifier notre avenir.

Mais la mémoire, c’est aussi quelque chose de plus 
profond. C’est la capacité qu’à notre corps de se souvenir 
de gestes, de mouvements et de sensations.

La mémoire des mains, c’est la mémoire de la langue 
des signes, cette langue qui utilise la gestuelle et la dyna-
mique du corps pour communiquer. C’est la mémoire de 
ceux qui ont appris, de ceux qui ont enseigné et de ceux 
qui ont transmis et continueront à transmettre encore et 
encore.

Mon histoire est un rappel que la communication ne 
se limite pas à la parole, mais qu’elle peut prendre de 
nombreuses formes.

Collette 
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1. Premiers pas

Je m’appelle Collette, avec deux L. Erreur de frappe à 
la mairie lors de ma déclaration de naissance.

Plus tard je vais découvrir que ce sera mon signe dis-
tinctif (deux petites ailes) pour les personnes sourdes. 
Elles me serviront à voler au secours de mes racines fami-
liales et essayer de poursuivre le rêve de mes ancêtres.

Je suis née en 1953, le premier jour de l’automne et 
à 25  ans, un pli va bouleverser ma vie. Je vais plonger 
dans l’histoire de ma famille et faire ressurgir une langue 
presque oubliée, la langue des signes. Grâce à un héri-
tage et à un homme que je n’ai pas connu, qui est mon 
aïeul, Pierre Mausin.

Cela a commencé un soir de septembre 78.


